
Bijoux touaregs
en argent massif, parfois en bronze, rarement en cuivre, jamais en or.

Les pierres viennent du désert saharien.

Bijoux fabriqués, 
selon les méthodes traditionnelles

touarègues, 
par les artisans bijoutiers touaregs 

de la coopérative de Bouloumbouk 
(nord du Niger, dans la région d’Agadez, 

dans la zone sahelienne proche du Ténéré).

Les bénéfices générés par cette coopérative 
ont permis, année après année :

- de faire vivre les familles des artisans,
- de construire un internat pour l’école primaire

(dans le nord du Niger les écoles sont peu nombreuses et 
desservent de vastes territoires qui ne permettent pas d’accueillir 
les élèves en externat ou en demi-pension),

- de creuser des puits plus proches des villages
(pour éviter aux femmes des déplacements trop longs pour 
l’approvisionnement en eau, tout en protégeant les villages des 
moustiques).

En moyenne des artisans de la coopérative viennent deux fois par an (en été et pour les fêtes
de fin d’année) dans l’Espace Schengen (France, Belgique, Suisse principalement) pour y vendre leur 
production. 

Ces voyages sont
indispensables depuis que
le tourisme saharien est
devenu trop confidentiel
du fait de l’insécurité
semée un peu partout
dans le désert saharien par
des terroristes djihadistes.

Pendant leurs
séjours en Europe, ces
artisans bénéficient de
visas leur permettant de
faire du commerce.


